
Le dimanche 30 octobre 2016, un violent trem-
blement de terre détruisait à Norcia, Italie, la basi-
lique de saint Benoît construite sur la maison nata-
le, ne laissant debout que la façade.

Les photos qui montrent ce triste événement
sont emblématiques et symboliques d’une Europe
chrétienne, dont St Benoît est le patron, mais qui
renie ses racines. Ils le sont encore davantage
d’une Église qui se vide de son contenu, qui cache
ses débris derrière une couverture médiatique,
mais qui ne peut tromper ceux qui aiment vrai-
ment l’Épouse immaculée du Christ, qui en
connaît la doctrine et l’histoire. La visite du pape
François en Suède pour commémorer le 500e

anniversaire de la révolte de Luther, qui causa par
ses erreurs la perte d’âmes innombrables et des
guerres qui mirent à feu et à sang l’Europe en est
une confirmation éclatante.

Comment peut-on affirmer qu’on est «profon-
dément reconnaissant pour les dons spirituels et
théologiques reçus par la Réforme» en remerciant
Dieu pour cela, comme cela s’est passé lors de la
liturgie œcuménique à Lund ? Comment peut-on
dire que luthériens et catholiques ont blessé l’unité
visible de l’Église (1) sans trahir sa propre foi ?

Remercier Dieu pour la diffusion de l’hérésie
revient à attribuer à Dieu Lui-même le mal et c’est
proprement blasphématoire.

Face à ce énième scandale il est impossible de
se taire, surtout s’il provient de la haute hiérarchie
de l’Église car “qui ne dit mot consent” et se rend
complice.

Don Pierpaolo Petrucci

Notes sur l’actualité
Nous avons tous été témoin du SCANDALE DE

LUND OU LE PAPE BERGOGLIO A OFFENSÉ DIEU EN

MONDO-VISION, Le remerciant pour la Réforme
protestante («Nous te remercions, ô Dieu, pour les
nombreuses intuitions, inspirations théologiques
et spirituelles, que nous avons reçues par la
Réforme. Nous te remercions pour les transforma-
tions et les réformes positives qui ont été promues
par la Réforme et pour les luttes que ses défis ont
requis. Nous Te remercions pour la proclamation
de l’Évangile qui a eu lieu pendant la Réforme, et
qui depuis lors a renforcé dans la foi une grande
quantité de peuples, les incitant à vivre la foi en
Jésus-Christ.»)

Remercier Dieu pour le mal, c’est-à-dire à le
tenir pour cause du mal, d’après la théologie
morale, est un blasphème et une érésie, c’est
l’exemple même du blasphème d’hérésie dans
tous les manuels. Certes, nous avons la certitude
que Bergoglio considère la Réforme comme un
bien, puisque d’après lui, elle a «purifié» une
Église trop mondaine. Peut-être même, vu que
pour lui la justification et les sacrements ne sont
pas un problème, que c’est le Dieu chrétien trans-
cendant qui se révèle comme non existant. Une
religion qui peut être indifférente à des dogmes
totalement contradictoires entre eux ne peut être
que la religion d’un Dieu inconnaissable, d’un
Dieu dont on ne parle qu’en symboles poétiques et
inadéquats (tels seraient les dogmes), donc un
Dieu de la gnose, ou tout simplement une
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construction humaine pour vivre mieux. Les
dogmes ne doivent donc pas causer la division ou
la guerre (c’est le message de Lund), car ils ne
signifient absolument rien d’important. Le pape
l’avait déjà fait comprendre au temple luthérien de
Rome. 

On peut pratiquer à plaisir l’intercommunion
entre catholiques et protestants : sacerdoce, vali-
dité des sacrements, présence réelle, sont des mots
vides qui ne doivent pas créer des divisions… 

Ce discours a été confirmé peu après dans un
article de “Civiltà Cattolica” comme un progrès
qui permet la communion aux luthériens…

Et le dimanche 6 novembre, le Pontife du Dieu
inconnu a célébré le «jubilé» des prisonniers, et il
a choisi comme “servant de messe” un prisonnier
musulman de 34 ans, Issam. Ce dernier, portant la
robe blanche (des servants de messe et des bapti-
sés) a déclaré péremptoirement au Pape qu’il était
fier de sa religion, mais qu’il était content de prier
avec St Pierre. Le pape l’a embrassé etc. etc. On
est en droit de se demander : qui ont-ils prié ? …
Ce qui est important ce sont les embrassades qui
nous élèvent vers l’entité inconnue qui est au
dedans de chacun de nous, dont nous sommes des
émanations.…

Sil y a encore une révélation dans cette nouvel-
le religion, c’est celle de l’esprit du monde, dont
les oracles sont les journaux… les prêtres de la
néo-église s’inclinent profondément, prêts à
accepter le politiquement correct comme étant la
manifestation de l’esprit saint (la minuscule est de
rigueur) de crainte de blesser, même minimement,
les exemples de la nouvelle humanité que sont les
sodomites…

La solution n’est certes pas dans l’exhumation
du moderniste Ratzinger, comme voudrait le faire
le pseudo-conservateur Card. Müller qui, dans
deux interviews récentes … a dit que «Benoît et
François … se consacrent pleinement à la mis-
sion du successeur de Pierre, que c’est une gran-
de richesse pour l’Église … qu’il n’y a pas deux
pape, mais un ministère élargi, avec un membre
actif et un membre contemplatif.»

Donc au Dieu inconnu de la gnose, correspond
une papauté inconnue, participée et insaisissable,
miroir ébréché d’un ordre divin brisé par le
modernisme…

Don Mauro Tranquillo

1) Déclaration commune entre catholiques et luthériens

Petit rappel :
Le 31 octobre 1517 Luther affiche, à la porte

de l’église du château de Wittenberg, les 95 thèses
hérétiques.

Le 31 octobre 1999, le cardinal Kasper et le
Secrétaire Général de la Fédération Mondiale
Luthérienne signent la “Déclaration commune sur
la Doctrine de la Justification.”

Le 31 octobre 2016 le pape François se rend en
Suède, à Lund, pour commémorer le 500 anniver-
saire des thèses hérétiques de Luther et fait des
déclarations scandaleuses contre la foi catholique.
IL REÇOIT LES 95 THESES DE LUTHER ET DE LA

CHARTE ŒCUMÉNIQUE EN ÉDITION PRESTIGIEUSE.

Extraits de “La Tradizione Cattolica” n° 101,
4e trimestre 2016

Quelques extraits de 
LA PENSÉE DE LUTHER

Sur la papauté : «Aucune bonne conscience
chrétienne peut croire que le pape soit le chef de
l’Église chrétienne … mais le chef de l’église
maudite des pires bandits de la terre, vicaire du
diable, ennemi de Dieu … Maître de mensonge, de
blasphème et d’idolâtrie.»

Sur la douceur. «Je n’ai pas de meilleur auxi-
liaire que la colère et l’emportement… cela aigui-
se mon esprit et chasse toutes les pensées de
découragement et de doute.»

Sa grossièreté est innommable. Sa haine pour
ceux qui refusent de suivre les princes luthériens
inextinguible. Il soutient la répression impitoya-
blement : «Quiconque peut l’égorger fait une
bonne action… Tous ceux qui peuvent l’arrêter,
l’égorger, le frapper, en public ou en secret, doi-
vent le faire. Rien n’est plus venimeux, plus nui-
sible, plus diabolique qu’un révolté… si on ne le
tue pas…»

Partout le protestantisme s’est imposé par la
terreur ! En France les calvinistes déclenchent
des guerres civiles pour s’emparer du pays. Au
Danemark et en Norvège le roi Christian III fait
emprisonner par surprise tous les évêques et impo-
se le protestantisme par la force. En Angleterre
Henri VIII et Elisabeth font exécuter des milliers
de catholiques. En Allemagne les princes révoltés
l’impose en persécutant les catholiques et en
pillant les monastères. En Suède et en Finlande
le roi Gustave Vasa fait massacrer les paysans qui
veulent rester catholiques…
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Mgr Francesco Spadafora a été le directeur spi-
rituel de la bienheureuse sœur Elena Aiello (1895-
1961), la fondatrice des Sœurs Minimes de la
Passion. Dès mars 1923 à 1961 elle a été très dou-
loureusement unie à la Passion de Jésus et a béné-
ficié de nombreuses révélations privées qui expli-
citent le secret de Fatima – comme l’écrit Mgr
Spadafora – et donc de la lutte pérenne entre la
Vierge et le serpent (Gn, III, 5), la cité de Dieu et
la cité de satan (St Augustin, De Civitate Dei)
avec la périodique et apparente, mais éphémère,
prévalence des forces du mal.

La “Synagogue de Satan” contre
l’Église du Christ

Mgr Spadafora écrit : «Dans la lutte violente,
sanglante et sans quartier que le judaïsme mènera
contre l’Église, ce dernier succombera et non
l’Église. La persécution accompagnera toujours
l’Église, qui en sortira gagnante et purifiée.» St
Jean parle de l’ennemi de son temps (environ 90
ap. J.C). «Le véritable danger ne vient pas de la
violence extérieure, mais des divisions internes, de
l’affaiblissement de la pureté de la doctrine et des
mœurs.» L’Église a été et sera toujours persécutée
par les forces du mal, mais elle en est toujours sor-
tie victorieuse et purifiée, et il en sera toujours
ainsi, car son arme invincible c’est la prière (et

non les élucubrations des novateurs), la fidélité
immuable à son fondateur et à la doctrine évangé-
lique.

Le message de Fatima est en parfaite concor-
dance avec l’Apocalypse de St Jean (Mgr
Spadaforra, Fatima e la peste del socialismo,

Roma, Giovanni Volpe éditeur, 1974, pp. 15-17).

Le véritable danger
La “synagogue de satan” ou “contre-église”, a

toujours persécuté le Christ et son Église, mais en
ces derniers et tristes temps elle s’est déchaînée et
s’est infiltrée dans l’Église jusqu’à son sommet.
Tout spécialement avec Vatican II (1962-1965) et
la réforme de la messe (1969), le plan de la “secte
secrète moderniste / fœdus clandestinum”, comme
l’appelle St Pie X dans le Motu proprio Sacrorum
antistitum (01.09.1910), a érodé l’Église de l’inté-
rieur. Son action mystérieuse et inique est d’une
évidence impressionnante. Le danger qui nous
menace aujourd’hui n’est pas le communisme ou
l’État islamique, qui avec leurs persécutions san-
glantes ont produit et continuent de produire des
martyrs, mais l’américanisme moderniste, qui pro-
duit des apostats et des dépravés par la corruption
doctrinale et morale dans les milieux catholiques
et ecclésiastiques.
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Le pape François s’adressant au 
Renouveau Charismatique, Place Saint Pierre

«Paul VI a dit : «Au nom du Seigneur je vous remercie d’avoir apportè le Renouveau charismatique
au cœur de l’Église»… Ce courant de grâce nous porte en avant dans un chemin d’Église qui en Italie a
porté beaucoup de fruits; je vous en remercie. Je vous encourage à aller de l’avant… Il y a un autre signe
fort de l’Esprit dans le Renouveau charismatique… Vous les Charismatiques avez une grâce spéciale
pour prier et travailler pour l’unité des chrétiens… L’unité des chrétiens c’est l’œuvre du Saint-Esprit…
“Mais, Père, est-ce que je peux prier avec un évangéliste, un orthodoxe, un luthérien ?” – “Tu le dois !
Tu le dois ! Vous avez reçu le même baptême” – “Mais il y a des différences !” – “Laissons-les de côté…
Le renouveau charismatique est une grâce de pentecôte pour toute l’Église. D’accord ?” – Et toute la
place St Pierre de répondre –  “Oui !”» (O.R. 05.07.2015). [Ainsi toute la foule se trouvant Place St
Pierre a fait un acte d’apostasie public à la demande du pape].

Fatima et sœur Elena Aiello
Le communisme, le modernisme, le châtiment divin 

et le triomphe de Marie
Par la bienheureuse sœur Elena Aiello



Fatima 1917-1958
Mgr Spadafora, après avoir résumé le contenu

des révélations de Fatima de 1917, ajoute le mes-
sage que sœur Lucie a reçu le 28 mai 1958 :
«Après la deuxième moitié du XXe siècle, Satan
régnera dans les places les plus élevées et par-
viendra à s’introduire jusqu’au sommet de l’Égli-
se. Il n’y aura l’ordre dans aucune partie du
monde. Dieu châtiera le monde avec plus de sévé-
rité que lors du déluge universel. Pour l’Église
aussi viendra le temps des grandes épreuves. Il y
aura des cardinaux contre des cardinaux, des
évêques contre des évêques. Satan marchera dans
leurs rangs et à Rome il y aura de grands change-
ments. L’Église sera éclipsée. Après la deuxième
moitié du XXe siècle une grande guerre éclatera.
Du feu et de la fumée tombera du ciel. Dieu châ-
tiera bientôt le monde. Plusieurs nations disparaî-
tront de la surface de la terre. Des nations sans
Dieu seront le fléau que Dieu choisi pour châtier
l’humanité. Le diable entame la bataille décisive
contre la Sainte Vierge, provoquant la chute des
âmes religieuses et sacerdotales (Mgr Spadaforra,
Fatima e la peste del socialismo, Roma, Giovanni
Volpe éditeur, 1974, pp. 9-12).

La valeur des révélations privées
Si elles ne contiennent rien de contraire à la foi

et à la morale, nous pouvons en profiter pour notre
avancement spirituel et elles ne doivent pas être
méprisées.

Les révélations de la bienheureuse
Elena Aiello

Elena est née à Montalto Uffugo (Cosenza) le
16 avril 1895 et est décédée le 19 juin 1961. Ses
révélations ou messages surnaturels ont commen-
cé en 1923 mais ne furent transcrits qu’à partir de
1938 et jusqu’à sa mort en 1961. Mgr Spadafora
ayant été son directeur spirituel possède ces écrits. 

Le critère que Mgr Spadafora a utilisé pour dis-
cerner si ces écrits étaient véridiques, c’est leur
réalisation.

Le 23 avril 1940 sœur Aiello à écrit une lettre
avec un message prophétique à Edvige Mancini
Mussolini, sœur de Benito Mussolini : «Il doit
tenir l’Italie en dehors de la guerre. S’il fait cela
il recevra des faveurs extraordinaires du ciel

(mais deux mois plus tard, le 10 juin, il déclare la
guerre) et s’il ne le fait pas il tombera sous Ma
justice.

Le 15 mai 1943 sœur Aiello écrit à Edvige
Mancini Mussolini : «Dites au Duce que celui-ci
est le dernier avertissement que le Seigneur lui
envoie. Il pourra encore se sauver en mettant tout
dans les mains du Saint Père; s’il ne le fait pas la
justice divine sera bientôt sur lui… bientôt il tom-
bera» (le 27.07.1943 il sera destitué et arrêté et le
28.4.1945 fusillé).

Le 24 juillet 1943 le Duce est destitué et arrêté
par ordre du roi. Libéré par les Allemands, il ins-
taure en Italie septentrionale la République sociale
italienne. Le 25 avril 1945, alors qu’il tente de fuir
par la Valteline déguisé en soldat allemand, il est
capturé par un groupe de partisans qui le fusillent
avec sa maîtresse Clara Petacci. Leurs corps sont
livrés à une foule en colère et pendus par les pieds
sur le Piazzale Loreto de Milan.

Dans une autre lettre de 1942 la “sainte reli-
gieuse” donnait les circonstances exactes qui pré-
luderaient à la fin de la Deuxième Guerre
Mondiale : «Il y aura un feu jamais vu aupara-
vant et ce sera alors la fin de la guerre». Mgr
Spadafora commente : «Quant les Américains ont
lâché la bombe atomique sur Hiroshima et
Nagasaki – 6 et 9 août 1945 – (25), le ciel s’est
sinistrement éclairé du grand champignon ato-
mique qui brûla plus de 100’000 personnes dans
les deux villes nippones.»

Bien pire qu’au temps du Déluge uni-
versel

Le 8 décembre 1956 la bienheureuse Aiello a
reçu un message très actuel et comme pour par-
achever ceux de Fatima : «Les hommes offensent
trop le Bon Dieu. Le monde est tout déboussolé
parce qu’il est devenu pire qu’aux temps du
Déluge universel… toutes les Nations seront
punies parce que les nombreux péchés, telle une
marée de boue, enveloppent toutes choses… Le
temps où le monde entier sera bouleversé n’est
pas loin. Beaucoup de sang sera versé et l’Église
aura beaucoup à souffrir. L’Italie sera humiliée,
purifiée dans le sang, elle aura beaucoup à souf-
frir car les péchés de cette Nation sont nombreux.
Tu ne peux imaginer ce qui arrivera ! Les routes
seront rougies par le sang. Le pape aura beau-
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coup à souffrir, mais la punition par les impies ne
tardera pas. Ce jour-là sera effrayant».

Mgr Spadafora conclut son bref excursus sur la
bienheureuse d’Uffugo : «Jésus s’est servi de
cette âme élue pour nous transmettre l’annonce
prophétique du terrible châtiment qui menace
l’humanité, déjà exposé dans le troisième secret
de Fatima; elle nous communique surtout ce qui
concerne directement l’Italie.»

Des châtiments terribles sur l’Italie
Ces annonces sur le futur de l’Italie, qui vont

de 1943 à 1961, sont résumées par Mgr Spadafora
dans son livre “Fatima e la peste del socialismo”
de la page 69 à 81. Sœur Aiello dit avec insistance :

1) la dépravation des mœurs dans le monde et
en particulier en Italie;

2) la corruption qui envahit la jeunesse;

3) la confusion et la débandade dans le clergé.

Elle prévoit aussi :

4) qu’un peuple s’avancera de l’Orient vers
l’Europe, il envahira l’Italie jusqu’à Rome et que
«des prêtres, religieuses et autres personnes inno-
centes seront trucidées, les églises détruites»;

5) que «la guerre atomique commencera tôt le
matin et durera pour environ trois jours ou 70
heures et les deux tiers de l’humanité seront tués»
(p. 70);

6) que «le péché entachera même l’âmes des
petits enfants»;

7) que «le châtiment sera versé sur le monde
par les mains des anges et que ceux qui refuseront
de se repentir de leurs péchés, seront tous submer-
gés dans une mer de feu»;

8) que l’Église sera persécutée non seulement
de l’extérieur mais de l’intérieur. «De faux pro-
phètes entourent le Christ sur la terre; le démon a
déchaîné la plus terrible bataille contre Dieu et
l’Église»;

9) que «le péché d’impureté, devenu l’art dia-
bolique de séduire, aura atteint son comble; la
majeure partie des hommes vit dans la fange. Il
n’y a pas d’espérance pour un temps de paix : le
monde entier sera en guerre»;

10) que «le temps n’est pas loin où le monde
deviendra un volcan de feu. L’heure présente est
l’une des plus terribles, on peut l’appeler l’heure
de Satan»(p. 74);

11) que «l’innocence des petits enfants est
menacée. Regarde : Les anges avec dans les
mains des récipients remplis de feux sont près à
les déverser sur le monde. Ce terrible fléau arri-
vera aux premières heures du jour. Le ciel se ten-
tera de rouge, la tempête sera de feu, plusieurs
Nations doivent disparaître»;

12) que «le lion rougissant (le diable ndlr)
s’avancera sur le siège de Pierre pour diffuser ses
erreurs (22.08.1960). Le monde est tombé trop
bas, il ne peut être purifié que par les châtiments»
(pp. 79-80).

sì sì no no, 30.09.2016

Trois singes dans un arbre discutaient,
et de beaucoup de choses s’entretenaient

Il semblerait, dit l’un d’entre eux, qu’il coure une rumeur,
qui me met, moi, de très mauvaise humeur.
On prétendrait, et cette injure m’agace, que l’homme descendrait de notre race.
Mais, jamais singe ne laisse femme ni enfant, mourir de faim, dans le dénuement.
Jamais non plus, la dernière des guenons, ne laisse ses enfants dans l’abandon.
Elle ne les enverrait pas, de foyer en foyer, jusqu’à ce qu’ils ne sachent pas qui les a procréés.
Jamais non plus, on n’a vu singe ni guenon, entrer le soir tard, saoul comme un cochon,
ou faire passer les autres de vie à trépas, avec bâton, fusil, ou je ne sais quoi.
Que l’homme soit descendu, c’est un fait;
mais que ce soit de nous, ALORS, ÇA JAMAIS !!!

Le Carillon, N° Juillet - Août 2016



Le général de corps d’armée (quatre
étoiles) Christophe Gomart, patron de la
DRM (Direction du renseignement militaire)
est chargé de recueillir toutes les informa-
tions susceptibles d’aider la France à
prendre ses décisions d’ordre militaire. Le
général 4 étoiles a expliqué, en ouverture du
colloque Geoint, qui s’est tenu à la Société
de géographie à Paris, les 11 et 12 sep-
tembre derniers, comment rien du trafic
migratoire au Moyen-Orient et en
Méditerranée n’échappe au Renseignement
français. 

La DRM, qui est leader en France sur le renseigne-
ment d’origine imagerie (ROIM) fourni par les satel-
lites-espions militaires, a inauguré le 19 janvier dernier
un très discret centre d’expertise, le CRGI (Centre de
renseignement géospatial interarmées). Pluridiscipli-
naire, il intègre une trentaine de spécialistes civils, mili-
taires et réservistes de haut niveau dont la principale
fonction consiste à fusionner le renseignement recueilli
par la DRM à partir d’une multitude de capteurs (inter-
ceptions, satellites, sources ouvertes, cybersurveillance,
etc.). C’est ainsi que la DRM peut aujourd’hui présenter
aux dirigeants français une situation précise de la pré-
sence des migrants subsahariens en Libye, ainsi que les
identités exactes, les modes opératoires et les stratégies
des passeurs de migrants. Ces informations sont trans-
mises par la France à l’état-major de la mission euro-
péenne en Méditerranée Eunavfor Med, lancée en mai
dernier.»

Le général Gomart a ainsi pu confier lors du colloque
que les militaires français ont repéré les principaux
points d’entrée des filières de trafic humain sur le terri-

toire libyen, notamment à partir de la zone des trois
frontières (Libye, Soudan, Égypte). «Le renseignement
français sait où les passeurs échangent leurs cargaisons
humaines, où ils les hébergent. Il les voit également pré-
parer les départs vers l’Europe depuis les plages de
Tripolitaine et de Cyrénaïque, imposant aux migrants un
processus immuable.

Avant tout départ en mer les passeurs appellent le
Centre de Coordination Italien des Secours Maritimes,
explique-t-il, et c’est ainsi que les bateaux européens
vont recueillir directement en mer les masses immigra-
toires, pour les transporter à bon port, de crainte qu’ils
ne s’égarent sur les côtes africaines…

Le Geoint est devenu «l’outil idéal pour valoriser
des données massives géolocalisées. Il joue le rôle d’un
accélérateur de prises de décisions en donnant une
vision claire et complète aux chefs militaires et aux déci-
deurs politiques», précise le général.

L’invasion est donc une affaire qui n’avance pas au
hasard. 

Voilà, il n’y a aucun mystère. Lorsque les passeurs
vont acheter un zodiac au siège du Consulat honoraire
de Bodrum, chez Madame le consul Françoise Olcay, les
renseignements français le savent… Sans le reportage de
France 2, le consul serait toujours en poste. Il est à noter
que Madame Olcay a perdu son poste de consul, mais
qu’elle continue d’alimenter le trafic vers la France en
poursuivant son commerce illégal et que les autorités
françaises le savent, de même qu’elles savent que la
Turquie délivre de faux passeports, que les capitaineries
ferment les yeux etc. etc.

Et si le Renseignement français est capable de voir le
trafic migratoire en Afrique jusque dans ses détails,
comment ne pourrait-il pas le voir en Europe et plus
encore en France ? Mais qui sait sur qui la surveillance
s’exerce en France ? Sur les opposants à l’immigration ?

Cette invasion est voulue.
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IMMIGRATION
«Rien du trafic migratoire en Méditerranée n’est ignoré 

des autorités françaises, militaires et civiles.» Général Gomart

L'abbé Cosimo Scordato présente le couple lesbien à ses paroissiens enthousiastes...

Tandis que le pape François se prépare à participer à la cinquième journée interreligieuse d’Assise, le curé de
l’église San Saverio de Palerme fait un pas de plus dans ce qu’il est convenu d’appeler maintenant la crise de
l’Eglise. Non content d’informer ses ouailles du prochain “mariage” civil de deux lesbiennes, il les invite à partici-
per à la "bénédiction" qu’il leur donnera le lendemain ! Et de déclarer urbi et orbi : «L’Église n’autorise pas ce
sacrement pour les couples homosexuels mais je les ai invitées cependant à venir à la messe pour que je les pré-
sente à la communauté, parce que l’Église doit accueillir tout le monde». Et de continuer sur sa lancée en décla-
rant que son «souhait est que l’Église accepte de bénir aussi ces relations homosexuelles» d'ailleurs rajoute-t-il :
«les choses changent peu à peu, un pas à la fois.» Sources : palermo.repubblica.it



Ch. V – Cette conscience, ce sentiment, sont
inoculés surtout au cœur de la jeunesse dans les
écoles. Au lendemain de Sadowa, Bismarck voulut
se servir des Universités pour inspirer aux jeunes
Autrichiens l’enthousiasme pour le roi de Prusse et
la grande patrie allemande…

…La publication de la correspondance de
Bismarck a achevé de montrer, et la part qu’il avait
prise à l’établissement de la République, et le profit
qu’il en attendait, et les complicités qu’il trouvait à
l’intérieur pour l’accomplissement des ses desseins.
Le ler novembre l877, le comte Herbert de Bismarck
écrivait au comte Henckel de Donnersmarck,
l’ancien gouverneur d’Alsace-Lorraine…

«Les relations que vous entretenez avec Gambetta
sont d’un très grand intérêt pour mon père, mais il
ne croit pas opportun pour le moment de lui faire
parvenir, fût-ce même par votre intermédiaire, des
communications ou des ordres.» Deux mois après,
les ordres arrivaient et la guerre au cléricalisme com-
mençait. Elle devait bientôt être suivie de la guerre à
la magistrature, puis de la guerre à l’épargne, puis de
la guerre à l’armée; et tout cela accompagné de pros-
trations devant les autres puissances et de l’abandon
de notre protectorat en Orient.

Dans une interview qu’il eut avec un rédacteur du
Soleil, M. de Marcère disait, à l’occasion du Congrès
antimaçonnique qui tint ses assises aux premiers
jours de l’année l902 : «Il n’y a pas à se le dissimu-
ler, c’est en France tout particulièrement que se
porte l’effort de la désorganisation maçonnique, et
cela pour une besogne qui évidemment correspond
à la réalisation d’un plan immense, où il est clair
que nous avons été sacrifiés».

Inutile de faire le tableau de cette désorganisation :
elle est sous les yeux de tous, dans l’armée d’abord
et dans la marine, afin que quand l’heure de l’attaque
sera venue, l’ennemi ne rencontre qu’une résistance
aussi faible que possible.

…la Maçonnerie s’attache à détruire tout d’abord
les Puissances catholiques.

Ch. VI –L’humanitarisme
Faire de tous les Etats de l’Ancien et du Nouveau

monde les départements d’une seule et même répu-

blique, assujettir tous les peuples au gouvernement
d’une Convention unique… [le Gouvernement
Mondial]. Le plan entier n’a nulle part été mieux
exposé que dans la profession de foi que fit le jour-
nal américain, Le Libertaire de New-York, en pré-
sentant au public son premier numéro.

«Le Libertaire n’a de patrie que la patrie univer-
selle. Il est l’ennemi des bornes. Il est ennemi des
bornes-frontières des nations; il est ennemi des
bornes-frontières des champs; il est ennemi des
bornes-frontières de la famille. Pour lui, l’Humanité
est un seul et même corps dont les membres ont un
même et égal droit à leur entier et libre développe-
ment, qu’ils soient les fils d’un continent ou d’un
autre, qu’ils appartiennent à l’un ou l’autre sexe, à
telle ou telle race.

“De religion, Le Libertaire n’en a aucune; il est
protestant contre toutes; il professe la négation de
Dieu et de l’âme; il est athée et matérialiste, attendu
qu’il affirme l’unité universelle et le progrès infini,
et que l’unité ne peut exister ni individuellement, ni
universellement, avec la matière esclave de l’esprit
et l’esprit oppresseur de la matière, comme le pro-
grès ne peut être infiniment perfectible, s’il est limité
par cette borne ou barrière où les humanicides ont
tracé avec de la boue et du sang le nom de Dieu».

L’unité universelle et le progrès infini, c’est, sous
sa forme moderne, la double affirmation de l’évolu-
tion panthéistique. Dieu n’est point, il se fait en nous
et en toutes choses. Telle est la doctrine que la conju-
ration judéo-maçonnique veut substituer à la doctrine
du Christ; tel est le temple ou l’humanité unifiée
doit venir s’abriter.

La grande étape sur la route qui doit y mener est
celle de la Religion humanitaire.

…Renan, dans l’Avenir de la science, résume en
ces mots sa pensée et la pensée de la secte : «Ma
conviction intime est que la religion de l’avenir sera
le pur humanisme, c’est-à-dire le culte de tout ce qui
est de l’homme.»

Un puissant effort est fait en ce moment, sur tous
les points de l’univers, pour amener le genre humain
tout entier à cette religion humanitaire… 

L’idée d’une religion humanitaire commence à se
manifester à la même époque que celle de la
République universelle, c’est-à-dire vers la fin du
XVIIe siècle… L’humanitarisme s’y donne déjà
comme devant remplacer le christianisme.
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Le Problème de l’heure présente, T. I
La République universelle en voie de formation

(Mgr De Lassus)



«Au siècle suivant, observe M. Joseph Lemann,
le philosophisme commence à se mettre à l’exécu-
tion de ce plan d’enfer.» Il y emploie la maxime
qui, après plus d’un siècle, n’a rien perdu de son
prestige : «Toutes les religions sont bonnes». Cette
maxime avait pour but d’abaisser le christianisme et
de préparer le terrain… à la religion humanitaire,
car du moment où on n’admettait entre les religions
ni infériorité, ni supériorité, il n’y avait plus qu’à
considérer en chacun et en tous la seule humanité et
à proclamer les “Droits de l’homme”.

…De Maistre, qui vit et prévit tant de choses, ne
l’ignorait point. Il en avertit Alexandre Ier dans un
mémoire qu’il lui adressa en l8l6. Il y dit : «Il y a
très certainement, selon toutes les apparences, des
sociétés proprement dites, organisées pour la des-
truction de tous les trônes et de tous les autels».

Il ajoutait que les juifs tiraient un grand parti de
ces sociétés. 

En l860, l’heure parut venue de se mettre résolu-
ment à l’oeuvre. Le juif Crémieux, Grand-Maître du
suprême Conseil du Rite Ecossais, inaugura publi-
quement l’Alliance-Israélite-Universelle fondée
deux ans auparavant. Elle eut bientôt fait de se rat-
tacher de nombreuses sociétés répandues dans le
monde entier et de non moins nombreux journaux
de tous titres et de toutes couleurs qu’elle soudoya
dans toute l’Europe.

Un an après cette inauguration, les Archives
Israélites saluaient pour un avenir prochain : «Une
Jérusalem de nouvel ordre, saintement assise entre
l’Orient et l’Occident, qui doit se substituer à la
double cité des Césars et des Papes.» En d’autres
termes, l’hégémonie juive s’établissant dans le
monde entier sur les ruines de toutes les puissances
politiques et religieuses. Cette hégémonie,
Crémieux l’appelait dans l’Alliance «un messianis-
me des nouveaux jours», et il ajoutai : «Je ne m’en
cache pas, depuis une longue suite d’années, je n’ai
nourri d’autre pensée que l’avenir de cette œuvre».
L’Alliance-Israélite-Universelle commence à peine
et déjà son influence se fait sentir au loin... Elle ne
s’arrête pas à notre culte seul… «Elle veut pénétrer
dans toutes les religions comme elle pénètre dans
toutes les contrées. Faire tomber les barrières qui
séparent ce qui doit se réunir un jour. Voilà,
Messieurs, la belle, la grande mission de notre
Alliance-Israélite-Universelle... Marchons fermes et
résolus dans la voie qui nous est tracée, j’appelle à
notre association nos frères de tous les cultes».

Cinq ans plus tard, en l866, elles se félicitaient
en ces termes des succès déjà obtenus : «Comme les
temps sont enfin venus où les faits s’empressent de
répondre aux paroles, le plus vaste, le plus mer-
veilleux des Temples, UN TEMPLE, dont les pierres
sont vivantes et douées de la pensée, s’élève pour
recevoir dans son élastique enceinte, sous la ban-
nière à jamais sacrée de la raison et de la philoso-
phie, tout ce que le genre humain renferme dans son
sein de généreux, d’hostile au mystère et à l’igno-
rance, de vrais fils de la lumière et de la liberté. Ce
Temple abritera donc la religion juive qui survit à
tout et que rien n’ébranle : religion élargie et digne
de l’humanité tout entière. C’est de la France que
part l’idée libératrice, l’idée qui fusionne toutes les
croyances et tous les cultes, de la France qui régé-
néra le monde et reçut avec bonheur les saintes et
généreuses maximes de la philosophie du dix-huitiè-
me siècle»

L’année suivante, l867, l’Univers Israélite disait
de son côté : «Le programme de l’Alliance est la
grande oeuvre de l’humanité, l’anéantissement de
l’erreur et du fanatisme, l’union de la société
humaine dans une fraternité solide et fidèle; et ce
programme est devenu un fait accompli… au Nord
comme au Sud».

Depuis l867, l’Alliance-Israélite-Universelle a
fait bien d’autres progrès. Nous n’avons pas à la
suivre dans son développement, mais à voir où en
est l’œuvre principale pour laquelle elle a été
constituée : la propagande de la religion humanitai-
re.

«Et maintenant, pénétrés de la plus vive tristes-
se, nous nous demandons, Vénérables Frères, ce
qu’est devenu le catholicisme du Sillon. Hélas ! Lui
qui donnait autrefois de si belles espérances, ce
fleuve limpide et impétueux a été capté dans sa
marche par les ennemis modernes de l’Église et ne
forme plus dorénavant qu’un misérable affluent du
grand mouvement d’apostasie, organisé, dans tous
les pays, pour l’établissement d’une Église univer-
selle qui n’aura ni dogmes ni hiérarchie, ni règle
pour l’esprit ni frein pour les passions, et qui, sous
prétexte de liberté et de dignité humaine, ramène-
rait dans le monde, si elle pouvait triompher, le
règne légal de la ruse et de la force et l’oppression
des faibles, de ceux qui souffrent et qui travaillent.
Nous ne connaissons que trop les sombres officines
où l’on élabore ces doctrines délétères, qui ne
devraient pas séduire des esprits clairvoyants.» ( St
Pie X, «Notre charge apostolique», 1910).
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